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CHRISTINE SCHMIDT

Un centre de vinothérapie au
cœur du vignoble de Saint-
Pierre-de-Clages, sur la com-
mune de Chamoson? Oui...,
peut-être. Mais pas sans une in-
tégration idoine qui corres-
ponde à l’image de son lieu
d’accueil, à savoir le secteur Pro-
vins-La Potagère, au sud-est de
Saint-Pierre-de-Clages.

C’est du moins ce qu’ont es-
timé les citoyens chamosards,
tout comme leur président
d’ailleurs, Patrick Schmalzried,
lundi soir lors de l’assemblée
primaire durant laquelle leur a
été présenté ce projet. Un projet
ambitieux, estimé à 15 millions
de francs, «mais entièrement fi-

nancé par des privés», comme
nous l’a expliqué l’un de ses ini-
tiateurs, Pierre-Alain Bruchez. 

Cure de raisins, cure de raison.
«Cet espace, composé d’un centre
de bien-être où seront proposés
des soins à base de produits viti-
coles, à savoir des massages, des
sels de bains ou encore des crè-
mes et des produits cosmétiques,
ainsi que d’un centre médical,un
hôtel et un restaurant, ne pourra
voir le jour que si le changement
d’affection de zone (n.d.l.r. de
zone agricole en zone construc-
tible) sera accepté par l’assem-
blée primaire en septembre pro-
chain», précise encore Pierre-
Alain Bruchez. Si tel est le cas, les

travaux pourraient ainsi débu-
ter au printemps 2010, et l’inau-
guration de ce centre se tenir en
2012... 

De quoi laisser couler bien
de l’eau sous les ponts, et ven-
danger bien des ceps...

Les comptes sont bons! Cela
dit, cette assemblée fut aussi
amenée à ratifier les comptes
2008. Des compte qui  affichent
notamment une diminution de
la dette nette par habitant de
plus de 300 francs (voir chiffres
clés ci-contre), «ce qui nous per-
met de prévoir de beaux investis-
sements pour les années à venir»,
comme l’a souligné le président.
In vino veritas...

ASSEMBLÉE PRIMAIRE DE CHAMOSON

De la vinothérapie aux... comptes 2008 
CHIFFRES CLÉS

� 12,8 MILLIONS  
Recettes de fonctionnement

� 10,9 MILLIONS
Charges de fonctionnement

� 1,9 MILLION 
Marge d’autofinancement

� 1,3 MILLION
Investissements nets

� 1962 FRANCS
Dette nette par habitant

PASCAL FAUCHÈRE

«Un résultat comptable
extraordinaire». Voilà sur
quoi débouchent les
comptes 2008 de la com-
mune de Saint-Martin
commentés par le prési-
dent Gérard Morand et ac-
ceptés récemment par
l’assemblée primaire. Ex-
traordinaire et historique.
Jamais la Municipalité
n’avait enregistré une
marge d’autofinancement
aussi élevée, quelque trois
millions de francs. Un élé-
ment explique en grande
partie ce résultat. Il s’agit
des revenus du patri-
moine financier, de l’ordre
de 2,2 millions. En l’occur-
rence des recettes extraor-
dinaires versées par Bra-
mois-Energie, société des
communes concédantes
des eaux de la Borgne et de
la Dixence qui commer-
cialise l’énergie produite.
Toujours au chapitre
énergétique, l’année 2008
a vu la mise en exploita-
tion de la mini-centrale
hydraulique d’Ossona
dont la vente d’énergie a
généré des revenus de 
55 000 francs. Un montant
qui devrait grimper à plus
de 200000 francs cette an-
née. 

Investissements. Des
sommes conséquentes
ont été investies l’an der-
nier. Parmi celles-ci, ci-
tons le financement du
projet de développement

régional rural et l’amélio-
ration du secteur sous
Suen pour 2,2 millions
ainsi que l’installation
d’un système de téléges-
tion du réseau d’eau po-
table et de la mini-cen-
trale pour 140 000 francs. 

Valorisation. L’assemblée
primaire a également ac-
cepté deux plans d’amé-
nagement détaillés
(PAD). Le premier
concerne la valorisation
d’un secteur du village
d’Eison. Le second a trait
à l’alpage du Tsalet d’Ei-
son pour la sauvegarde
des valeurs paysagères et
du patrimoine bâti. 

COMPTES 2008 DE SAINT-MARTIN

Energie à revendre
CHIFFRES CLÉS

� 6,82 MILLIONS
Recettes 
de fonctionnement

� 3,82 MILLIONS
Charges 
de fonctionnement

� 3 MILLIONS
Marge 
d’autofinancement

� 2,31 MILLIONS
Investissements nets

� 1186 FRANCS
Fortune nette 
par habitant

SION

Une voiture prend feu 
dans un parking souterrain

Hier matin aux alentours de 9 heures, un véhicule a
pris feu dans le parking au deuxième sous-sol du ma-
gasin Coop à Sion. Selon la police cantonale, l'incendie
s'est déclaré juste après que l'automobiliste se soit ar-
rêtée. Les flammes se sont échappées du comparti-
ment moteur. Les raisons de l’embrasement demeu-
rent, pour le moment, inconnues.
Une tierce personne a tenté de circonscrire le sinistre
à l'aide de deux extincteurs puis d'une lance à incen-
die. Lorsque les pompiers sont arrivés sur place, le feu
était déjà partiellement maîtrisé. Une équipe de por-
teurs d'appareils de protection respiratoire a quand
même été engagée afin d'ouvrir le capot et de maîtri-
ser complètement le sinistre. Une dizaine de pompiers
étaient sur place. En raison de l'important dégage-
ment de fumée, le parking a été évacué.
Une ambulance était présente et trois personnes légè-
rement incommodées par la fumée ont subi un
contrôle médical sur les lieux. RB/C

EN BREF

PASCAL FAUCHÈRE

Il se définit à la fois comme un Rho-
danien et un Terrien.

Amoureux en somme de la pla-
nète bleue. Daniel Vuistiner est peut-
être un peu fou. À l’image de tous ceux
qui se lancent des défis. Il veut don-
ner un sens universel au sien. Cet
homme de 47 ans va descendre
le Rhône à pied et délivrer un
message d’alerte concernant
un fleuve pollué et une pla-
nète en danger. Sans trop
compter, sans trop spéculer.
Sauf que son périple se chif-
fre précisément. Le par-
cours est long de 812 kilo-
mètres. Du glacier valaisan à
la Méditerranée. Trois mil-
lions de pas seront nécessai-
res à la concrétisation de son
projet. Trois millions de pas
pour laisser une empreinte.
L’homme a un parcours atypique,
deux diplômes et plusieurs boulots. Il
a vécu dans presque toutes les villes lé-
maniques. Et quelques années dans le sud
de la France. L’eau, c’est son truc. 

Lors du retour en Suisse il y a quatre ans,
le Valaisan «moitié du haut, moitié du bas»
s’était juré de faire le trajet en sens inverse. Et
à pied. Affublé du surnom de «fugitif» en Va-
lais et de «Ronchonchon» dans le Sud, ce
père de famille et récemment grand-père a
mis du sens à son voyage pour ne pas être «la
génération qui savait et a laissé faire». C’est
son Saint-Jacques de Compostelle à lui. À ce
détail près que Daniel Vuistiner n’est pas

croyant. Il dit ne pas vouloir «jouer les mora-
lisateurs», ne pas faire partie d’organisation
écologique. Il dit avoir sa «part de pollution».
Ce qui l’énerve, c’est que «des alternatives au
réchauffement et à la pollution existent». 

Mais voilà…

A la recherche de soutiens
«Je veux marcher contre l’hypocrisie,

pour alarmer et attirer l’attention sur des
problèmes graves. Je n’ai vraiment pas beau-
coup de moyens financiers. Je ne suis pas
spécialement entraîné mais je veux aller au
bout de mes convictions et, surtout, du
Rhône. Parce que les petits ruisseaux font les
grandes rivières.» Il espère ainsi obtenir le
soutien de l’Union Franco-Suisse des Rho-

daniens, du WWF et de sponsors privés. Il
pense organiser quelques rendez-vous mé-
diatisés le long du parcours. Mais rien de
concret à un bon mois du départ. Sa logisti-
que et ses appuis sont encore à définir. Prêt
ou non, le «Rhône-trotteur» affiche pour-
tant sa détermination: «Je partirai le 1er
août». Avec son sac à dos, un petit châssis à
roulette pour la subsistance, un hamac et
une moustiquaire. Accidenté il y a près de
dix ans, l’homme estime que ses «jambes

vont bien». Il tâchera de rester au bord du
cours d’eau le plus possible.

Et si tout cela ne servait à rien? «J’aurais
au moins essayé. En attendant, je me serai
prouvé quelque chose et j’aurai passé de bons
moments en compagnie du fleuve-roi.» Son
retour est prévu début septembre. À moins
que Daniel Vuistiner entreprenne, à l’impro-
viste, le tour de la Méditerranée…

Trois millions 
de pas pour le Rhône
DÉFI� Daniel Vuistiner va faire la descente du Rhône à pied.
Son but: alarmer la population sur les angers qui guettent 
le fleuve. Et plus largement la planète.
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SES TROIS COMBATS

La mort annoncée
du glacier du Rhône
«Une simulation de l’EPFL 
indique une perte de 50% 
du volume en 2060 et 
prévoit la disparition totale 
des glaces vers 2100».

Le Rhône interdit
«Les poissons du fleuve sont 
bourrés de pyralène (PCB). 
Résultat? Leur consomma-
tion est sectoriellement 
prohibée. Une usine de 
retraitement des déchets 
figure parmi les présumées 
coupables dans la région 
lyonnaise. Le Rhône est 
désormais pollué jusqu’à la 
mer».

La Camargue malade
 «Elle perd son sable et ses 
plages. L’immense digue qui 
la protégeait de la mer et du 
Rhône ne suffit plus. La 
nature se rebelle et pose les 
limites du pouvoir des 
hommes».
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«Je veux marcher
contre l’hypocrisie
pour alarmer»

DANIEL VUISTINER
«RHÔNE-TROTTEUR»

CHAMOSON

A la découverte 
des chauves-souris
Des excursions spéciale découverte des chauves-sou-
ris sont organisées dès aujourd’hui 24 juin par le 
Musée suisse de la spéléologie de Chamoson et le 
Réseau chauves-souris Valais. Informations au 
022 418 63 47, au 027 456 88 56, ou au 079 540 29 59.

MÉMENTO

POLICE CANTONALE

http://rhonetrotteur.e-monsite.com


